
Actes 10
Le Dieu qui parle à tous les humains 

Lors  de l’étude biblique de jeudi,  nous avons  lu  Genèse 12 avec
l’appel d’Abram. Nous avons vu comment Dieu parle à cet homme
et  comment  Abram  se  lève  et  obéit  immédiatement  à  Dieu.
Certains  ont  dit  que  c’était  quand  même  facilitant  d’avoir  pu
entendre la voix de Dieu. Alors nous avons discuté sur la manière
dont Dieu parle aujourd’hui. Et il est très clair que Dieu nous parle
au travers de sa Parole, la Bible. Et contrairement à Abram, qui a
entendu une seule fois le message, nous pouvons le lire plusieurs
fois par jour. C’est un privilège que nous ne mesurons peut-être pas
assez. 
Dans sa souveraineté, il a plu à Dieu que la même semaine nous
ayons  à  l’étude  biblique  un  texte  où  Dieu  parle  directement  à
Abram et que le texte d’Actes que nous suivons depuis septembre
parle d’un moment où Dieu a parlé directement à Corneille et à
Pierre. Je suis donc conduit, par ce texte biblique, mais aussi par la
manière  dont  Dieu  a  préparé  les  choses  cette  semaine,  à  vous
apporter un message sur « le Dieu qui parle à tous les humains ».

Avant toute chose, je veux laisser la place au texte. Parole de Dieu,
écrite par Luc, inspirée par le Saint-Esprit.  C’est au travers de ce
texte, de cette parole que Dieu veut nous parler ce matin. C’est au
travers de la Bible que Dieu parle principalement.

Prions

Plan du message

1. Notre Dieu parle 

Quelle belle histoire ! Histoire vraie. 
Notre épisode commence dans la ville de Césarée*. C’est une ville
importante, capitale administrative de la Palestine romaine, un lieu
stratégique, dans un couloir commercial. Elle était célèbre à cause
de son beau port, dont il  reste des vestiges aujourd’hui*. Voici à
quoi  ressemblait  Césarée  à  l’époque*.  C’était  la  résidence  du
gouverneur  romain,  et  donc  il  y  avait  plusieurs  garnisons
stationnées dans cette ville. *Le texte nous précise que Corneille est
le chef d’une cohorte, soit un ensemble de 600 hommes. C’est donc
un homme important  de l’armée romaine.  L’histoire a  démontré
l’existence  de  cette  cohorte,  qui  était  probablement  la  cohorte
d’élite  dans  la  légion  « italique »  composée  de  10  cohortes
numérotées de I à X1. 

*Il avait certainement acquis la connaissance de Dieu pendant son
séjour  en  Judée,  et,  sans  avoir  embrassé  le  judaïsme,  il  adorait
l’Éternel et montrait sa foi par ses œuvres, sa maison tout entière
ressentant l’influence de sa piété2 

Nous  pouvons  noter  au  passage  que  le  Nouveau  Testament
mentionne plusieurs  centeniers  et  chaque fois  ils  sont  présentés
sous un jour favorable. On pourrait d’ailleurs un jour faire une série
de prédications sur les centurions dans le NT. C’est ce que je ferais
si j’étais aumônier aux armées. 
 

1 http://www.maria-valtorta.org/Memo/LegionItalique.htm

2 BURNIER L., Notes d’études sur le Nouveau Testament, Actes 10.1-9



D’après la description qui  est  faite de Corneille,  on peut déduire
qu’il n’était pas un prosélyte à part entière du judaïsme, n’ayant pas
été circoncis, mais qu’il adorait néanmoins l’Éternel. Il faisait partie
de la catégorie des craignant-Dieu, c’est-à-dire, des païens attirés
par  la  foi  juive  qui  assistaient  aux  cultes  de  la  synagogue  et
observaient les Écritures de l’Ancien Testament au meilleur de leur
connaissance et de leurs capacités. Corneille était l’exemple type de
celui  qui  est  sincère,  qui  cherche le Seigneur et  qui  vit  en accord
avec ce qu’il a compris de Dieu3.

Précisons un peu le contexte du livre des actes : au fur et à mesure
que  l’Évangile  sort  de  ses  limites  juives,  l’auteur  détaille  chaque
étape avec beaucoup de soin. 

Il y a d’abord eu la Pentecôte, puis la conversion des Samaritains, un
peuple mélangé qui avait une vue très particulière de l’Écriture. (Ils
n’acceptaient que la Torah, ce que nous appelons le Pentateuque.) 
Puis  vint  la  conversion  de  l’eunuque  éthiopien,  qui  ne  pouvait
devenir  un prosélyte à part  entière,  mais  on peut penser qu’il  le
serait  devenu  s’il  n’avait  pas  été  mutilé.  Nous  avons  ensuite  la
conversion  de  l’homme  qui  allait  devenir  l’apôtre  des  païens
(Actes 9:15)4. 

Avec ce texte, Luc décrit une nouvelle étape dans la propagation de
l’Évangile  et  dans  la  constitution  du  peuple  de  Dieu,  l’Église.
Rappelez vous, dans le texte d’introduction au livre des Actes, Jésus
a annoncé clairement comment les choses allaient se passer. 

3 LOSTI J., Chemins de vie, Actes 10.1

4 CARSON, Le Dieu qui se dévoile, Actes 10

*Actes 1.8
Mais le Saint-Esprit descendra sur vous  : vous recevrez sa puissance 
et vous serez mes témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et la 
Samarie, et jusqu’au bout du monde.

Notons  aussi  qu’à  chaque  nouvelle  grande  étape,  que  ce  soit  à
Jérusalem ou avec les Samaritains, Pierre est présent. Mais dans le
plan annoncé, il restait encore un pas important à franchir. En effet,
aller vers les Juifs était facile. Aller vers les Samaritains était plus
difficile,  mais  au moins ils  suivaient la Torah.  Mais aller  vers des
païens,  pour  un  Juif  du  premier  siècle  comme  Pierre,  c’est  une
impossibilité totale. C’est en dehors de son cadre de référence. Les
Juifs  considèrent  les  païens  comme des  gens  impurs.  C’est  donc
inconcevable pour lui d’aller chez un païen ! Pierre et Corneille ne
peuvent pas se côtoyer… 

Face à cette impossibilité humaine, Dieu, qui est le seul souverain,
prend l’initiative. Il se présente d’abord à Corneille dans une vision.
Cet homme croit en Dieu, mais il lui manque des éléments. Dieu se
présente à lui directement. Et chose étonnante, il ne lui explique
pas le salut en Jésus, il lui demande de chercher un homme qui va le
lui expliquer. Nous reparlerons dans la 3e partie de la façon dont
Dieu agit ici.  

De  la  même  manière,  c’est  Dieu  qui  interpelle  Pierre.  Jamais  il
n’aurait l’idée d’aller voir le centurion romain 5 ! 

5 Pour comprendre le sens de la vision, il faut se rappeler les prescriptions de la

loi de Moïse au sujet des animaux qu’il n’était pas permis de manger, et qui, dès
lors,  étaient  tenus  pour  souillés  ou  impurs.  Dans  la  vision,  ces  animaux  sont
l’image des nations idolâtres, avec lesquelles un Israélite ne devait point entrer
en  relations,  et  qu’il  envisageait  comme  souillées  par  le  fait  qu’elles  étaient



Et on comprend dès lors pourquoi Pierre va vivre une expérience
absolument  incroyable.  Dans  cette  vision,  Dieu  lui  demande  de
manger  des  aliments  que  les  Juifs,  depuis  la  loi  de  Moïse,
considéraient comme impurs.  Par  trois  fois  Dieu lui  demande de
manger de l’impur*. Pour Pierre, c’est choquant. Et il ne comprend
pas cette vision. Il ne la comprend que lorsque des gens viennent le
chercher pour  aller  chez des  païens,  chez des  gens  impurs.  Sans
cette vision, il ne serait pas allé ! 

Ce qu’il  vit ce jour-là est donc à mettre en lien avec la profonde
révolution  intellectuelle  et  culturelle  qu’il  doit  enclencher.  Des
païens vont entrer de plein droit dans le peuple de Dieu ! Et ces
chrétiens d’origine païenne ne seront pas des sous-chrétiens, ni des
chrétiens  de  deuxième  zone,  mais  des  chrétiens,  membres  du
peuple de Dieu, comme les chrétiens d’origine juive. 

Dieu  réduit  à  rien  la  barrière  que  la  tradition  juive  a  construite
pendant des siècles pour protéger la sainteté d’Israël6.

*L’impulsion initiale qui a fait que l’Évangile de Jésus a franchi les
frontières  de race  ou d’héritage  ne procédait  pas  d’une  décision
d’un comité sur l’évangélisation du monde, mais de Dieu lui-même7.
*Parfois  certains  se  servent  de  ce  texte  pour  affirmer  que  les
chrétiens devraient tous vivre des choses surnaturelles. Il n’y a pas

étrangères à l’alliance. L’espèce de remontrance, enfin, que la voix du Seigneur fit
entendre à l’apôtre, signifiait que les païens étant appelés à recevoir, aussi bien
que les Juifs, la grâce de l’Évangile, il n’y avait plus à tenir compte de la souillure
que  la  loi  leur  avait  imprimée  (BURNIER  L.,  Notes  d’études  sur  le  Nouveau
Testament, Actes 10.9-23).

6 MARGUERAT D., Le Nouveau Testament commenté, Actes 10.1-9

7 CARSON, Le Dieu qui se dévoile, Actes 10

de problème sur le fait que certains vivent des choses étonnantes.
Par  exemple,  certains  parmi  nous  prient  Dieu  dans  une  langue
inconnue. Certains ont aussi vécu des visions. Le problème, c’est de
faire de ces phénomènes la règle pour tous. 

Oui, Dieu peut encore aujourd’hui agir de cette manière. Il n’y a pas
de problème, Dieu est tout puissant, il fait encore des miracles et
des prodiges et agit parfois de façon étonnante. Mais je crois que
prendre  ce  passage  en  dehors  du  contexte  de  l’époque  et  du
bouleversement culturel qui va être vécu est une erreur. Là, il se
passe un événement majeur dans l’histoire, il faut en tenir compte
et ne pas en tirer une règle habituelle ! 

Je ne crois pas que l’extase devant Dieu soit le moyen habituel que
Dieu utilise pour parler, même s’il peut encore le faire. Nulle part
dans  le  Nouveau  Testament,  il  n’est  demandé  aux  chrétiens  de
rechercher ce genre de phénomène. D’ailleurs, dans notre texte, ni
Corneille ni Pierre ne les cherchent. Ça leur tombe dessus ! Jésus,
pleinement  rempli  du  Saint-Esprit,  n’a  pas  vécu  ce  genre  de
choses… Ainsi Dieu peut utiliser ces moyens pour nous parler, mais
ce n’est pas la norme. 

Au passage, je note aussi que quand Dieu parle pour mettre deux
personnes en relation, il parle aux deux personnes. J’ai accompagné
beaucoup de jeunes filles à qui on a dit : « Le Seigneur m’a dit que
l’on doit se marier ». 
D’abord je crois que Dieu nous laisse libres dans ce domaine, il ne
nous impose pas un conjoint ou une conjointe. Mais quand bien
même il le ferait, il parlerait aux deux personnes concernées… 



Il faut dénoncer les manipulations et les abus qui sont faits au nom
de Dieu. Avec des phrases du type « le Seigneur me dit que… » il est
facile de manipuler. En tant que chrétiens, nous avons reçu le Saint-
Esprit et, si Dieu veut nous parler, il peut se servir de frères et de
sœurs, mais ce sera toujours conforme à la Bible, et à chaque fois le
Saint-Esprit me confirmera pour moi-même si ce qui est dit est vrai.
Il ne s’agit pas de rejeter tout en bloc, bien au contraire, mais d’être
vigilant.  Attention  donc  à  nos  abus  de  langage,  et  à  la  manière
d’utiliser le nom de Dieu.  Quand quelqu’un souffre, traverse une
épreuve,  gardons-nous  bien  de  dire  « Dieu  veut  que  ceci »  ou
« c’est parce que Dieu prévoit cela ». Qui sommes-nous pour savoir
ce que Dieu a prévu ? Un des premiers commandements est « tu ne
prendras pas le nom de l’Éternel ton Dieu en vain ». 

*Oui Dieu parle, et il parle d’abord au travers du texte biblique, seul
appui solide sur lequel je peux fonder ma foi. Il est étonnant que
certains ne lisent pas la Bible, ne veulent pas qu’il y ait d’étude de la
Bible  et  disent  que  Dieu  parle  surtout  par  des  visions  et  du
surnaturel… Problème ! Je crois que Dieu utilise des moyens infinis,
mais d’abord et surtout le texte biblique. 

Il  y a actuellement un mouvement évangélique qui prône un soi-
disant  retour  aux  Actes  des  apôtres,  à  l’expérimentation  de
l’évangile de puissance, à la vie « de l’Esprit » qui nous conduirait
dans des pratiques que la Bible n’a pas décrites* :
« Pour suivre le Saint-Esprit, nous devons être prêts à le suivre en
dehors de la carte (off the map), pour aller au-delà de ce que nous
savons. »8 

8 JOHNSON BILL, Quand le ciel envahit la Terre, p 76

Ces prédicateurs, dont les enseignements circulent dans des vidéos
et dans des livres, parlent de certains effets de cette vie de l’Esprit,
dont  la Bible ne parle pas.  *Dans ces rassemblements,  on a des
pratiques surprenantes : le saint rire, des gens se roulent par terre
en riant, il y a des cris d’animaux. On pratique des exorcismes à tout
va, on chasse les esprits de l’alcool,  les esprits de la déprime, et
même les esprits des pasteurs (vous pouvez les chercher longtemps
dans la Bible). Il est question de guérison systématique, etc. Mais
est-ce que ce sont vraiment les effets du Saint-Esprit ? Il me semble
que c’est plutôt une dérive. Parce que lorsque l’on ne s’appuie plus
sur la Bible, on peut aller très loin, trop loin. 

Pour vous le démontrer, je prends un exemple d’une pratique de
Bill  Johnson,  pasteur  de  la  Bethel  Church  en  Californie.  Cette
pratique s’appelle l’aspiration d’onction*. 

Dans  les  années 90,  Benny  HINN,  prédicateur  de  la  même
mouvance,  confessait  se rendre périodiquement sur la tombe de
Kathryn  KULLMANN ou  d’Aimée  MCPHERSON pour  redynamiser
son ministère. Il expliquait « J’ai ressenti une onction incroyable… Je
tremblais de tous mes membres… sous la puissance de Dieu… Oh !
Seigneur je ressens l’onction… Je crois que l’onction subsiste encore
dans le corps d’Aimee »9. 
C’est avec lui, semble-t-il, que la pratique d’aspiration de l’onction a
commencé. Bill et Beni JOHNSON ont adopté cette pratique (vous
voyez ici Béni JOHNSON sur la tombe de C.S. Lewis10) et l’enseignent
dans la « supernatural Bethel school », rattachée à leur Église. 

9 HINN B., Double Portion Anointing, Part 3 and on TBN April 7, 1991.

10 http://soyonsvigilants.org/pratique-consistant-a-chercher-lonction-sur-des-

tombes/



*Les étudiants se prennent en photo sur les tombes des leaders
évangéliques de ces derniers siècles et « aspirent l’onction ». Face à
la demande de certains leaders évangéliques de justifier la pratique,
Bill JOHNSON explique que ce sont des pratiques que le Saint-Esprit
a révélées par la suite, en dehors de la carte. On peut se poser la
question avec un théologien américain de pourquoi ce mouvement
se  tourne-t-il  en  bas, vers  les  tombes  et  les  morts  pour  trouver
l’onction qui doit venir d’en haut ?11…  

C’est  une  dérive  grave.  Ce  n’est  pas  du  tout  ce  que  la  Bible
enseigne, et on dérive vers des pratiques liées au spiritisme. Sortir
du cadre biblique conduit inévitablement à des dérives. Si Dieu s’est
donné la peine de révéler 1600 pages, ce n’est pas pour que nous
n’en tenions pas compte ! 

Alors  oui,  Dieu  peut  encore  parler  aujourd’hui  au  travers  d’une
vision, d’une extase, mais cette révélation ne sera pas en dehors de
ce qui a déjà été révélé très clairement*. Et je précise encore que,
pour  affirmer  qu’un  enseignement  est  biblique  et  que  c’est  la
Parole  de  Dieu,  il  ne  suffit pas  de prendre  un  verset  et  de  dire
« voilà ce que Dieu dit », mais il faut considérer l’ensemble de la
Bible.  Mettez dans la balance les textes qui  parlent d’extases où
Dieu parle et le nombre de fois où il est question de lire, méditer,
enseigner,  apprendre  du  texte  biblique…  Il  y  a  un  côté  qui  est
nettement plus lourd que l’autre. 

Dieu parle encore aujourd’hui. 

11 In  https://lesarment.com/2015/07/lonction-des-cimetieres-nouvelle-derive-

de-lhyper-charismatisme/#_ftn1

Il parle parfois par des rêves, parfois par une vision, parfois par une
extase, parfois il parle par un frère ou une sœur dans la foi, mais
toujours, la Bible seule sert de référence pour vérifier que c’est bien
en accord avec ce que Dieu donne comme cadre. 
Évitons  deux  extrêmes :  Ne  rejetons  pas  les  dons  spirituels
authentiques, réellement donnés par Dieu, et en même temps ne
soyons pas aveuglés, mais ayons du discernement. 

2. Notre Dieu transforme les vies

*Corneille était un homme bon. Sa vie était au-dessus du lot. Il prie,
il aide les pauvres (v.4), il obéit à Dieu (v.7), il est droit, il est estimé
de  tous  (v.22).  Et  pourtant,  il  a  besoin  de  comprendre  quelque
chose de plus. Dieu l’interpelle pour qu’il fasse chercher Pierre. 

Dieu a aussi parlé à Pierre pour qu’il aille vers ce païen. Dieu par
trois  fois  a  révolutionné  le  cadre  culturel  de  Pierre  et  lui  a  fait
comprendre que la limite entre le pur et l’impur, c’est Dieu qui la
fixe (verset 15)*. 
Dit autrement, ces hommes païens qui autrefois étaient considérés
comme impurs,  souillant  les  Juifs,  Dieu les considère  à la  même
valeur que les Juifs12. Dieu va changer la mentalité de Pierre. 

12 Dieu était sur le point d’ouvrir la porte de la foi aux non-Juifs. Comme Juif,

Pierre  avait  toujours  considéré  les  païens  comme des  impurs,  des  impies,  des
étrangers par leur situation d’incroyants. Mais maintenant Dieu allait faire une
chose  nouvelle.  Les  non-Juifs  (représentés  par  les  animaux  impurs)  allaient
recevoir  le Saint-Esprit  tout  comme les Juifs (symbolisés par les animaux purs)
l’avaient déjà reçu. Les barrières nationales et religieuses allaient être démolies,
car dans la communauté chrétienne tous ceux qui croient réellement au Seigneur
Jésus-Christ seraient placés sur le même niveau. (MACDONALD J., Commentaire



Pierre se rend à Césarée. Il obéit lui aussi à Dieu. Il sort de son cadre
confortable, il se laisse bousculer par Dieu. Bientôt, largement aidé
par  l’apôtre  Paul,  il  défendra  bibliquement  cette  ouverture  aux
païens qui avait été annoncée par Dieu * il y a bien longtemps déjà,
par la bouche des prophètes qui avaient annoncé qu’une nouvelle
alliance avec des gens du monde entier serait mise en place. 

Dieu en avait parlé même avant à David, à qui Dieu avait promis
qu’un  descendant  régnerait  sur  toutes  les  nations.  Et  plus  tôt
encore,  Dieu  avait  annoncé  à  Abraham  que  toutes  les  nations
seraient bénies par sa postérité. Et si on remonte encore, on arrive
à Ève, à qui Dieu avait promis qu’un jour sa descendance écraserait
le serpent pour sauver l’humanité entière. 

*À  chaque  fois,  ces  promesses  annoncent  qu’en  Jésus  Christ,
descendant  d’Ève,  d’Abraham,  Isaac,  Jacob,  David,  et,  en  même
temps, pleinement Dieu, en lui toutes les nations de la terre seront
bénies. 
Tout au long de la Bible se manifeste l’amour de Dieu pour tous les
humains. Il suffit de considérer les étrangères de la lignée de Jésus
(Rahab, Ruth…), mais aussi tous ces personnages non-juifs dont il
est fait mention (Naaman, Darius…).

Nous connaissons bien Jean 3.16, où il est affirmé que Dieu a tant
aimé le MONDE ! 

*Ce n’est  pas  pour  rien que Jésus,  tout  au  long de sa  vie,  s’est
présenté comme celui qui donne la vie. Il est Dieu. Il est le Sauveur. 

du disciple, Actes 10.9-16)

Nous l’avions vu avec l’évangile de Jean. Il reprend pour lui le nom
de Dieu, YHWH. Je suis. Rappel d’Exode 3.14 dans les déclarations
de Jésus dans Jean. 

6.35 « Je suis » le pain de vie
8.12 « Je suis » la lumière du monde 
10.7 « Je suis » la porte 
10.11 « Je suis » le bon berger 
11.25 « Je suis » la résurrection et la vie  
14.6 « Je suis » le chemin la vérité et la vie  
15.1 « Je suis » le vrai cep

*C’est Jésus qui transforme les vies. Et vous noterez avec moi que
même si Corneille est l’homme le plus pieux de la région, le plus
juste, le plus irréprochable, il  a besoin d’entendre le message de
l’Évangile13.  Dieu  lui  demande  de  chercher  Pierre  pour  qu’il
comprenne ce message. 
Dans les versets 34 à 43, Pierre annonce l’Évangile clairement. 

D’abord Pierre déclare solennellement que Dieu ne regarde pas à la
position  extérieure,  il  aime  tous  les  humains.  La  révolution  est
enclenchée.  Jusque-là  Dieu  était  le  Dieu  des  Juifs !  Pierre
commence  par  affirmer  l’amour  de  Dieu  pour  tous !  Pierre  a
compris  la vision,  il  a  compris  le  changement de cadre.  Tous les
hommes sont aimés et ont besoin du sauveur. 
Même les hommes droits ! 

13 Corneille constitue l’exemple d’un homme qui vit selon la lumière que Dieu lui

a donnée. Certes, celle-ci n’était pas suffisante pour le sauver, mais Dieu veilla à
ce  qu’il  reçoive  la  lumière  supplémentaire  de  l’Évangile.  (MACDONALD  J.,
Commentaire du disciple, Actes 10.1-9)



Dans toute nation, tout homme qui le révère et qui fait ce qui est
juste lui est agréable. Cela ne veut pas dire pour autant que de tels
hommes recevront automatiquement le salut (…) de tels hommes
« droits »  restent  des  pécheurs  et  ont  besoin  d’un  Sauveur  (…)
Même si Corneille apparaissait droit comparé à d’autres hommes, il
avait encore besoin d’un Sauveur14. 

C’est pour cela que Dieu envoie Pierre. Corneille n’est pas sauvé par
ses  belles  actions.  Il  plait  à  Dieu,  mais  il  a  toujours  en  lui  un
problème fondamental : le problème du péché. 

Pour venir à Dieu, chaque humain doit tout d’abord reconnaître que
sa vie est une vie qui ne tient pas compte de Dieu. Chaque être
humain est profondément rebelle à Dieu. Sans demander pardon à
Dieu pour cet état de fait, sans demander pardon à Dieu pour notre
attitude centrée sur nous, et non sur lui, il ne peut y avoir de vie
avec Dieu. 
Il doit y avoir un demi-tour*, avec la prise de décision de changer
d’orientation.  L’homme  est  sauvé  par  la  grâce  de  Dieu,  par  le
moyen de la foi en Jésus, et cette foi est une réorientation. 

Nous  ne sommes pas  sauvés  parce que nous avons  été baptisés
(enfant ou adulte).  Nous ne sommes pas sauvés parce que nous
avons eu un exaucement de prière incroyable. Nous ne sommes pas
sauvés parce que nous allons à l’Église le dimanche ou parce que
nous prions. Nous sommes sauvés quand nous demandons pardon
à Dieu et que nous reconnaissons Jésus comme le seul sauveur. 

14 HALE T., Commentaire sur le Nouveau Testament, Actes 10.34-43

Corneille  était  un homme pieux… Mais  il  fallait  qu’il  demande à
Dieu de changer son cœur, même si sa vie était une vie bien au-
dessus de la moyenne en termes de gentillesse et d’amour  vrai.
Pierre  explique  à  Corneille  que  nous  sommes  tous  perdus,  car,
même si notre attitude extérieure est bonne, intérieurement nous
sommes rebelles à Dieu et nous voulons rester seuls maitres à bord.

*Pierre explique ensuite à Corneille  que le seul  sauveur pour les
hommes s’appelle Jésus-Christ. Pierre insiste sur sa mort à la croix,
ce moment où Jésus a payé le prix de notre rébellion. Il termine son
discours avec le verset 43 : tout homme qui croit en lui reçoit par lui
le pardon de ses péchés.

Résumons  l’œuvre  de  Dieu  pour  sauver  les  humains  que  Pierre
développe dans ces quelques versets. 

*Alors que Pierre parlait encore, l’Esprit descend sur ses auditeurs
païens  ; les Juifs, qui avaient accompagné l’apôtre, sont étonnés de
les entendre parler en langues étrangères15, comme eux l’ont vécu
en Actes 2. Ces personnes parlent de vraies langues dans ce texte,
et non la langue des anges (de 1 Corinthiens). Ils vivent ici la même
expérience que les Juifs en Actes 2. 

Le texte nous permet de comprendre qu’alors que Pierre parle, ses
auditeurs  acceptent  dans  leur  intelligence  et  dans  leur  cœur  le
message  de  l’Évangile.  En  entendant  la  prédication,  ils

15 GODET F., La Bible annotée, Actes 10.44



reconnaissent leur attitude rebelle face à Dieu et ils acceptent Jésus
comme leur sauveur. C’est à ce moment-là qu’ils reçoivent le Saint-
Esprit. 

Je note plusieurs choses. 
Le Saint-Esprit arrive tout de suite quand ils ont compris et accepté
le message de l’Évangile. Il  ne s’agit  pas d’une autre expérience,
qu’ils  vivent  plus tard.  Ce n’est  pas  un revêtement de puissance
après coup. Ils écoutent, ils croient et le Saint-Esprit vient. 

Leur  conversion  est  une  conversion  par  l’intelligence.  Ils
comprennent  le  message  de  l’Évangile,  ils  y  croient  et  ils  sont
transformés par le Saint-Esprit. Ce n’est pas une histoire d’émotion
forte.  Les  émotions,  la  joie  notamment,  sont  vécues  après  la
compréhension  claire  du  message  de  l’Évangile.  Il  n’y  a  pas
forcément une extase, ce passage le démontre bien. Ça se fait en
toute simplicité ! 

Le Saint-Esprit vit en eux avant le baptême d’eau16. C’est d’ailleurs
parce  que  ces  hommes  et  ces  femmes  manifestent  les  mêmes
signes  que  les  Juifs  à  la  Pentecôte  que  Pierre  déclare  que  le

16 L’enseignement de Thorben Sondegaard qui proclame qu’il faut être baptisé 

d’eau avant d’être baptisé d’Esprit est donc un faux enseignement ! 

baptême ne saurait  être  refusé à  ceux qui  ont  reçu l’Esprit17,  et
donne l’ordre de les baptiser au nom de Jésus-Christ. 
Le baptême d’eau n’est donc pas un acte qui déclenche la venue du
Saint-Esprit  ou  qui  fait  un  changement…  Le  baptême  est  une
proclamation du changement vécu ! 

Certainement, Dieu a permis que cette fois-là, ceux qui ont reçu le
Saint-Esprit parlent en latin, en grec, dans la langue des Mèdes, des
Parthes, pour que Pierre réalise, et les Juifs avec lui, que c’est le
même Esprit qui agit. 

Par la suite, et notamment dans les lettres qui forment le Nouveau
Testament, le fait de parler une langue étrangère n’est pas donné
comme le signe attestant la conversion. Ce signe est un événement
unique, pour marquer l’entrée des non-juifs dans le peuple de Dieu,
et qu’il n’y ait pas de doute à ce sujet. Il fallait que Dieu atteste que
les  non-juifs  avaient  le  même salut,  le  même Esprit  et  la  même
place que les Juifs dans l’Église. 

Affirmer que tous les vrais chrétiens doivent parler en langues sur la
base du livre des Actes est une double erreur. 

1. D’abord parce que ce serait se tromper de parler en langue. Dans
notre  texte,  comme  en  Actes 2  ce  sont  des  langues  humaines

17 Lorsque  l’apôtre  se  mit  à  proclamer  la  mort  et  la  résurrection  du  Christ,

l’Esprit saint s’empara tout à coup de tous ces païens réunis, accompagnant sa
présence  des  mêmes  signes  extérieurs  qu’à  la  Pentecôte,  avec  une  différence
cependant  :  tandis  qu’à  la  Pentecôte,  tous  les  baptisés  d’eau  avaient  reçu  le
Saint-Esprit,  Corneille et les siens firent l’expérience inverse. Sans cette marque
évidente de la faveur divine, Pierre aurait peut-être hésité à les baptiser  (Nouveau
Commentaire biblique, Actes 10).



compréhensibles  (mède,  parthe,  égyptien,  latin…),  et  non  une
langue non humaine, une langue des anges (dont il est question en
1 Co). Ce n’est pas de cette langue qu’il est question ici. 

2. C’est aussi une erreur parce que la Bible présente dans tout le
Nouveau Testament les conséquences d’une vie transformée par le
Saint-Esprit. Et il n’est pas question d’un parler en langue que tous
devraient avoir (1 Co 12 est clair à ce sujet),  mais il  est question
d’une vie marquée par l’amour et qui rend gloire à Dieu. 

Ceci étant, on peut avoir reçu de Dieu différents dons, le parler en
langue ou d’autres, mais la preuve de la vie de l’Esprit, c’est l’amour
et la recherche de l’honneur de Dieu. Il s’agit donc d’accueillir avec
reconnaissance tous ces dons,  et  de les utiliser pour la gloire de
Dieu. 

Vous  voulez  savoir  dans  la  pratique  à  quoi  ressemble  la  vie
chrétienne :  Lisez la 1re lettre de Jean. Ça prend 5 minutes, vous
avez dans cette lettre tout l’enseignement clair de ce qu’est la vie
d’un chrétien, de ce qu’est la vie d’une personne qui est habitée par
le Saint-Esprit. 

*1 Jean 1.6 Si nous prétendons être en communion avec lui, tout en
vivant  dans  les  ténèbres,  nous  sommes  des  menteurs  et  nous
n’agissons pas comme la vérité l’exige de nous.
1 Jean 2. 4 Si quelqu’un dit : « Je le connais » sans obéir à ses 
commandements, c’est un menteur et la vérité n’est pas en lui.
1 jean 2.6 Celui qui prétend qu’il demeure en Christ doit aussi vivre 
comme le Christ lui-même a vécu.

1 Jean 2.9 Celui qui prétend être dans la lumière tout en détestant 
son frère, est encore dans les ténèbres.
1 Jean 2.15 Si quelqu’un aime le monde (c.-à-d. ce qui ne glorifie 
pas Dieu et est en opposition avec lui), l’amour pour le Père n’est 
pas en lui.
1 Jean 2 23 Tout homme qui nie que Jésus est le Fils de Dieu ne
connaît pas non plus le Père.

Être  chrétien,  ce  n’est  pas  faire  quelques  activités  pieuses.  C’est
être  une  nouvelle  personne par  l’action du  Saint-Esprit.  Et  cette
nouvelle identité, c’est quelque chose qui change notre quotidien,
qui change notre rapport aux autres, qui change notre rapport à ce
monde et à ses valeurs. 



3. Notre Dieu utilise des humains

Le  texte  d’aujourd’hui  nous  montre  la  méthode  que Dieu  utilise
pour transformer des vies. 

Nous avons vu ensemble que, face à l’impossibilité humaine qu’un
non-juif  soit un jour membre de l’Église, Dieu a pris l’initiative. Il
s’est présenté à Corneille dans une vision. Mais chose étonnante, il
ne lui a pas expliqué le salut en Jésus. Il aurait pu le faire. Mais il a
agi autrement, il lui a demandé de chercher un chrétien qui va le lui
expliquer. 

*Dieu aime utiliser  ses enfants.  Il  veut  les rendre collaborateurs,
acteurs de son action. Il a agi par des hommes et des femmes tout
au long de l’histoire de la Bible et tout au long de l’histoire tout
court.  Il  l’a fait  parfois de façon surnaturelle,  mais,  la plupart  du
temps,  il  agit  comme  il  a  agi  avec  Pierre,  se  servant  de  son
témoignage  et  de  ses  explications  sur  l’œuvre  de  Jésus  pour
changer les vies de ceux qui étaient présents, en toute simplicité. 

Comment êtes-vous venus à Christ ? 
Forcément  dans  votre  parcours,  à  un  moment,  Dieu  vous  a  fait
rencontrer quelqu’un qui vous a parlé de lui. C’est la méthode dont
Dieu se sert. 

Au travers de nous, Dieu peut intervenir, il va nous donner les mots,
il va nous aider, nous précéder même dans ce que nous ferons pour
lui. Mais nous avons notre part à faire. Nous sommes acteurs. Dieu
veut se servir de nous. 

On insiste beaucoup en ce moment pour revivre comme au temps
des Actes. Chiche. 

Le livre des Actes, ce n’est pas tellement des histoires de guérisons,
c’est d’abord l’histoire d’hommes et de femmes qui ont osé sortir
de chez eux, de leur confort, pour partager l’Évangile en actes et en
parole.  Pour  attester  leur  prédication,  il  y  a  quelques  guérisons,
mais  c’est  d’abord  et  surtout  l’annonce  de  l’Évangile  de  Jésus-
Christ ! 

À la fin du livre des Actes, ils ne sont pas victorieux avec des salles
pleines de gens guéris… Ils sont persécutés, torturés et mis à mort ! 
On est loin du faux évangile prêché par certains et qui promet la
guérison systématique, la bénédiction matérielle et le surnaturel à
tout va. 

C’est plus vendeur de faire miroiter du rêve et du surnaturel que de
parler d’opposition et de persécution. Mais Jésus a été clair, la Bible
est claire, le livre des Actes, les lettres des premiers chrétiens et
l’Apocalypse  ne  cachent  pas  les  difficultés.  Il  y  a  un  adversaire
violent qui fera tout pour que le message ne soit pas annoncé. Il a
trop envie que les membres de votre famille, vos amis, vos voisins
restent ses prisonniers et qu’ils se perdent pour l’éternité. 
Et comme il ne peut rien faire pour annuler la croix, il fait tout pour
que ce message ne soit pas diffusé. Il s’oppose de toutes ses forces,
par  tous  les  moyens,  parfois  en  persécutant,  parfois  en  faisant
miroiter  du  spectaculaire,  pour  leurrer  ceux  qui  connaissent  le
message qui sauve. 

Au fait… comment sont morts les disciples ? D’après la tradition…



 Pierre a évangélisé Rome. Il est mort crucifié la tête en bas,
à sa demande,  car il  se sentait  indigne de mourir comme
Christ.

 Jacques fils d’Alphée était le chef de l’Église de Jérusalem. Il
a été jeté du promontoire sud-est du Temple, haut de 30
mètres, il a survécu et a été battu à mort avec des bâtons
par ses ennemis.

 André est mort crucifié après avoir évangélisé autour de la
mer Noire. Les témoins racontent qu’André aurait déclaré
en voyant la croix : « J’ai longtemps désiré et anticipé cette
heure. La croix a été consacrée par le corps du Christ pendu
à  la  croix. » Il  a  continué  à  prêcher  à  ses  tortionnaires
pendant 2 jours avant de mourir.

 Jacques fils  de  Zébédée a  évangélisé  l’Espagne.  Il  est  le
premier apôtre à mourir en martyr, décapité à Jérusalem.

 Philippe a  évangélisé  l’Asie-Mineure.  Il  est  mort  lapidé  et
crucifié la tête en bas en Phrygie.

 Barthélemy a évangélisé l’Arabie et la Mésopotamie, il a été
flagellé, écorché vif, crucifié puis décapité.

 Thomas a  évangélisé  l’Inde  et  formé  une  première
communauté  chrétienne  à  laquelle  appartenaient  des
personnes de la famille royale, il y est mort, transpercé par
une lance.

 Matthieu a évangélisé l’Éthiopie, il est mort, tué par l’épée.
 Jude Thaddée  a  évangélisé  la  Perse,  la  Mésopotamie  et

d’autres pays arabes, il aurait subi le martyre en Perse.
 Simon le  zélote  a  évangélisé  la  Perse,  l’Égypte  et  les

Berbères, iI a été découpé à la scie.

 Jean est le seul à être mort de vieillesse. Il a pourtant connu
le martyre par immersion dans un bain d’huile bouillante à
Rome,  condamné  aux  mines  à  Patmos,  où  il  rédigea
l’Apocalypse, il est mort de vieillesse dans l’actuelle Turquie.

*Tous  ont  répondu  à  l’appel  de  Jésus  « d’aller  par  tout  le
monde ». « Vous serez haïs de tous, à cause de mon nom ; mais
celui qui persévérera jusqu’à la fin sera sauvé. » Matthieu 10:22

Et  je  veux  dire  qu’en  même  temps  que  l’opposition  est  là,  des
hommes et des femmes découvrent en Jésus-Christ le sauveur et
leur vie est changée. Il n’y a pas de plus grand miracle et de chose
plus  merveilleuse  que  d’accompagner  quelqu’un  vers  une
compréhension de qui est Jésus. 

*Personnellement, je ne me glorifierai de rien d’autre que de Christ
et de Christ crucifié. Il  est celui qui donne la vie. Les expériences
mystiques et surnaturelles ne sont que du vent pour disperser les
chrétiens et les faire changer de cap. 

Tant que je serai en vie, je souhaite que le Seigneur puisse se servir
de moi, avec mes dons, mes qualités, mais aussi mes fragilités. 



Conclusion

Notre Dieu parle
Où en suis-je aujourd’hui avec Dieu ? 
Est-ce que je l’écoute me parler ? Est-ce que je lui permets de le
faire ? Quel est le temps que je consacre à vivre ma relation avec
lui ? Il est fort probable que Dieu ne me parlera pas beaucoup si je
ne prends pas la peine d’ouvrir sa Parole la Bible. 
Cette semaine, lisez 1 Jean. Laissez le Saint-Esprit vous interpeller. 

Notre Dieu transforme les vies 
Les expériences mystiques, la course frénétique aux témoignages
surnaturels et aux guérisons incroyables ne changent pas la vie. 
Jésus-Christ seul transforme la vie. 
C’est lui qui a payé le prix de notre rébellion et c’est en croyant qu’il
est le Fils de Dieu, le sauveur, mon sauveur, que je reçois l’Esprit
saint qui me guide au quotidien. 
Par son Esprit, Jésus me transforme pour que je l’honore toujours
et il me garde jusqu’au jour de son retour, où sans aucun doute je
vivrai avec lui, non parce que je suis un bon chrétien, mais parce
que lui est le Dieu qui m’aime et qui a payé pour moi

Notre Dieu utilise les humains
Puisque Dieu a donné son Fils Jésus pour moi, et que par son Esprit
il  a changé ma vie, me permettant de découvrir et vivre une vie
nouvelle, je désire le servir. 
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